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    Le premier passage biblique que nous avons entendu faisait l'éloge de la Sagesse. Mais qu'est-
ce que la Sagesse ? Il ne s'agit pas d'être bien sages" comme on le dit aux enfants, "sages comme 
une image" ! Le livre qui porte ce nom (Livre de la Sagesse) se met sous le patronage de Salomon. 
Ce roi, près de 10 siècles avant Jésus, avait laissé un souvenir extraordinaire. Le Seigneur lui 
avait dit : "Demande-moi ce que tu veux, je te le donnerai"... Alors qu'il aurait pu demander la 
richesse, le pouvoir, la victoire sur ses ennemis, il avait demandé "un cœur attentif pour savoir 
gouverner son peuple"... C'est cela, la Sagesse. C'est mettre son trésor au bon endroit. 
Rappelons-nous : la Sagesse vaut mieux que "tous les trônes, les sceptres, les pierres précieuses, 
l'or ou l'argent, la beauté, la lumière et même... la santé" ! Tels sont les mots qu'employait 
l'auteur de ce livre qui précédait de peu la venue de Jésus (peut-être en l'an 50 avant notre ère)... 
    Alors, si nous avons cela à l'esprit, ça peut nous aider à lire l'évangile de ce jour. Voilà un 
homme qui accourt vers Jésus et se met à ses pieds. Il veut "la Vie Éternelle" : ce n’est pas banal ! 
Est-ce cela que nous demandons dans la prière ? Pas sûr ! On a affaire à quelqu'un plein de 
Sagesse... Et il appelle Jésus "Bon maître". La réponse de Jésus surprend : "Pourquoi 
m'appelles-tu bon ? Dieu seul est bon"... Une façon de dire : "Si tu dis que je suis Bon, alors c'est 
que tu me reconnais comme Dieu au milieu de vous !" Si Jésus est vraiment 'Dieu fait homme', 
alors tout change ! 
    Cet homme demande : "Que dois-je faire ?"... Et Jésus énumère quelques commandements. 
Sur les 10 commandements qui constituent la Loi de Moïse, il en cite seulement 6, ceux qui 
concernent les relations entre nous. On aurait pu penser que pour parvenir à la Vie Éternelle, 
il suffise d'aimer Dieu ou de respecter le Sabbat ! Non. Jésus met l'accent sur l'amour à vivre 
entre nous. Or, surprise, cet homme respecte tout cela depuis toujours. Quand je vous disais 
que nous avions affaire à un homme exemplaire, un "sage" !? Jésus s'en émerveille : "Il 
l'aima"... Quand Jésus pose son regard sur quelqu'un, ce n'est pas pour lui faire des gros yeux, 
pour le juger, encore moins le condamner, c'est pour l'aimer ! 
     Mais puisque cet homme désire davantage, alors Jésus va l'entraîner plus loin : "Va, vends 
tout ce que tu as, donne-le aux pauvres, suis-moi !" Jésus a l'art de mettre le doigt là où ça fait 
mal. Cet homme était riche. Il était prisonnier de ses biens. Remarquons que Jésus ne lui en 
veut pas. L'homme disparaît. Qu'est-il devenu ? Nous n'en savons rien ! Peut-être osera-t-il 
faire le pas un jour ? La Parole de Jésus a été semée en lui, une parole "énergique, vivante, 
coupante, disait l'auteur de la lettre aux hébreux, qui va jusqu'aux jointures de l'âme et de 
l'esprit"... Et il ajoute : "Pas une créature n'échappe à ses yeux". 
    Alors, Jésus profite de cette rencontre pour instruire ses disciples. Il fait d'abord un constat : 
"Comme il est difficile à un riche d'entrer dans le Royaume de Dieu !" Et il va illustrer cela d'une 
image, celle du chameau qui essaie de passer par le trou d'une aiguille. Il ne s'agit pas là d'une 
aiguille à coudre ! L'aiguille, c'est la petite porte, étroite et basse, par laquelle on entrait dans 
les ruelles de la ville. Un chameau ne pouvait pas passer. Impossible ! Alors, quand l'homme 
demande : "Que dois-je faire ?", Jésus répond : "Laisse-toi faire !" Ce qui est impossible aux 
yeux des hommes, Dieu peut le réaliser. La Vie Éternelle, c'est un cadeau à recevoir, on ne 
l'acquiert pas en "faisant des choses" ! 
    Cependant, comme Pierre, nous pouvons être tentés de demander à Jésus : "Et nous qui avons 
tout quitté pour te suivre ?"... Sous-entendu : "Qu'est-ce que nous aurons ?"... Et là, Jésus nous 
fait deux promesses : En ce temps, nous recevrons déjà le centuple. On en fait l'expérience : 
chaque fois qu'on a l'audace de suivre Jésus, on est riche de tant de merveilles. Deuxième 
promesse : dans le monde à venir, nous aurons en plénitude la Vie Éternelle... 
    Alors, Seigneur, donne-nous de nous méfier de la richesse : c'est un piège ! Tous les biens de 
la terre, le Seigneur ne nous demande pas d'y cracher dessus ! Mais il nous demande de nous 
en délester ! Comment ? En ne les gardant pas pour nous, mais en les partageant pour qu'ils 
profitent à tous ! Et cela, c'est un combat que nous n'aurons jamais fini de mener... 


